
Prendre sa place…
En politique municipale!
En remontant dans l’histoire, nous réalisons que les 
femmes sont parties de très loin. En effet, ce n’est qu’en 
1929 que les canadiennes deviennent des « personnes » 
à la suite d’une décision du Conseil privé de Londres, qui 
stipule que l’appellation « personne » inclut dorénavant 
les personnes de sexe féminin. Par la suite, en 1931, les 
femmes mariées obtiennent le droit légal de toucher leur 
propre salaire. C’est en 1934 qu’a lieu une des premières 
grandes grèves dans l’industrie du vêtement; les femmes 
y joueront un rôle majeur. Peu de temps après, en 1940, 
soit en pleine guerre mondiale, les femmes du Québec 
obtiennent finalement le droit de vote.

Quelques années plus tard, les femmes, par leur déter-
mination, arrivent en politique. En 1953, madame Beauchamp-Jodoin devient la première 
Québécoise à être nommée au Sénat. Rappelons-nous également l’élection de 1961, où Claire 
Kirkland-Casgrain devenait la première femme nommée ministre au gouvernement québé-
cois. De 1975 à 1985, les femmes connaissent des avancées majeures. Entre autres, l’adoption 
de la Charte des droits et libertés de la personne qui, pour la première fois, interdit toute discri-
mination fondée sur le sexe. En 1999, madame Juanita Westmoreland-Traoré devient la pre-
mière femme noire à être nommée juge à la Cour du Québec et madame Berverly McLachlin, 
nommée première juge en chef de la Cour suprême. Pendant ce temps, madame Julie Payette 
devient la première astronaute du Québec à voyager dans l’espace. Aujourd’hui, en 2013, six 
femmes sont à la tête d’une province ou d’un territoire au Canada : Kathleen Wyne – Ontario, 
Christy Clark – Colombie-Britannique, Alison Redford – Terre-Neuve, Eva AAriak – Nunavut et, 
sans oublier, Pauline Marois, première ministre du Québec. Ces femmes sont la preuve que 
nous ne sommes plus limitées à des rôles secondaires ou de soutien. Elles sont un exemple, 
une source d’inspiration pour toutes celles que l’action politique intéresse.

De tels modèles sont indispensables pour inciter plus de femmes à faire le saut dans l’arène poli-
tique qui demeure encore aujourd’hui un monde d’hommes. Dans Lanaudière, les statistiques de 
l’élection municipale de 2009 parlent d’elles-même : seulement 25 % des femmes occupent un 
poste de conseillère municipale et 8 % un poste de mairesse. Les femmes ont débattu et revendi-
qué à travers l’histoire, notamment pour l’accès à l’égalité, car l’égalité, c’est d’abord et avant tout 
le droit de réfléchir tout haut! Cessons d’en parler et agissons, prenons notre place!

Ce message s’adresse à toi, femme d’influence. Je crois que tu serais une excellente candidate 
aux élections municipales car :

• Tu as les compétences.
• Tu peux faire une différence.

• Tu es une citoyenne responsable et impliquée.
• Tu as des idées pour le développement de ta communauté.

• Tu apportes des points de vue différents et nouveaux à partager.
• Il faut plus de femmes en politique municipale.

Fais-toi confiance et fonce! Lance-toi!
Tu as l’étoffe d’une bonne politicienne!

Francine Ranger
Présidente du Conseil central de Lanaudière (CSN)
Membre du comité Instances
décisionnelles de la TCGFL
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